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Gland, novembre 2007

Notre voyage à Cuba du 7 au 20 octobre

Ce voyage a été à nouveau riche en rencontres, visites et enseignements : deux semaines sont courtes et elles ne
permettent pas de répondre à toutes les questions qui se sont posées aux 21 participant-e-s ! Mais au cours de
notre périple, organisé sur place par l’ICAP (Instituto Cubano de Amistad con los Pueblos) et l’agence de voyage
Amistur, nous avons pu rassembler un grand nombre d’impressions et compléter notre puzzle cubain. Chaque
participant-e en tirera les enseignements qui sont les siens, expériences préalables aidant dans la compréhen-
sion d’un pays fondamentalement différent de la Suisse, à laquelle, dès le début, chacune et chacun s’y est
naturellement référé.
Dès notre arrivée nous avons été accueillis par notre guide et interprète Yvan et le chauffeur Milanés, tous deux
très compétents. Et nous avons enchaîné nos visites, traversant l’Ile de Cuba de l’ouest à l’est (La Havane à San-
tiago de Cuba) pour revenir à notre point de départ.
Les visites des différents projets de mediCuba-Suisse nous ont permis de mesurer, d’une part, les difficultés que
rencontre un pays du « Tiers-Monde », étranglé par un blocus économique depuis plus de 45 ans (l’ONU évalue
les pertes causées à 80 milliards de Dollars-US), à réaliser et maintenir un système de santé publique ambitieux
et accessible à toute la population et d’autre part, la volonté des personnes impliquées (médecins, personnel
soignant, administration etc.) de faire avancer ces projets. Nous avons toujours été accueillis très chaleureuse-
ment, avec beaucoup de gentillesse et de patience face à nos attentes et nos questions. 
Le projet du quartier d’Atarés de La Havane qui tente, avec une démarche collective et participative, de faire
face à la pénurie de logements, le manque d’activités culturelles et sportives et d’estime de soi de la population
de ce quartier.
Les médecins oncologues rencontrés à l’INOR (l’Institut national d’oncologie et de radiobiologie de La Havane),
qui nous ont guidés à travers un dédale de bâtiments en rénovation depuis plusieurs années, pour nous expli-
quer les enjeux très importants de la lutte contre le cancer, la médecine palliative et la mise en place d’un regis-
tre national du cancer !
La responsable du projet de prévention HIV/Sida de Matanzas qui nous a reçus avec une parade de bici-taxis
(taxis-bicyclettes) distribuant des préservatifs et de l’information en répondant aux questions des habitants de la
ville. Leur campagne d’information inventive et novatrice est répétée chaque semaine pour sensibiliser et
enrayer la progression de cette maladie. Plusieurs membres de notre groupe ont dû s’avouer mal informés face
aux questions pointues des jeunes promoteurs bénévoles !

Les pertes causées par une journée de blocus correspondent à 139 bus urbains!

 



L’enthousiasme très communicatif des responsables du projet de médecine verte et traditionnelle MNT des provinces
orientales de Bayamo. Ils nous ont reçus après avoir déchargé un camion de matériaux de construction nécessaires à la
finition de la petite clinique, nous laissant entrevoir, lors de la visite de la clinique, les difficultés de coordination des
ouvrages et les pénuries liées entre autre au blocus qui empêche l’importation d’équipements spécialisés. La visite dans
un des laboratoires de campagne nous a montré le manque de moyens élémentaires qui est pallié par une activité
manuelle rigoureuse.
En tant que Suisses, habitués à ce que tout marche comme sur des roulettes, force nous a été de reconnaître l’énergie
positive déployée par les responsables des projets.
Mais Cuba est aussi l’Ile de la jeunesse : ribambelles d’écoliers reconnaissables à leurs uniformes de différents couleurs
selon leur âge ou jeunes gens participant à une soirée théâtrale à Camaguey. Ce sont également les organisations de
base : les CDR (comités de défense de la révolution) qui avaient pour tâche principale ces derniers mois de participer à
l’organisation des élections municipales, prémisses aux élections régionales et nationales auxquelles 8,3 millions de
citoyennes et citoyens sont appelés à participer. Les présentations des candidat-e-s se font dans la rue et nous avons
été spontanément invités à nous y joindre. Ou entre autre l’Aclifim, ONG cubaine qui organise la défense des intérêts
des personnes victimes d’un handicap mental ou physique…
Cuba c’est sa longue lutte pour l’indépendance et sa révolution. Les monuments, places et musées y faisant référence
ne manquent pas et innombrables sont les statues des anciens héros ou poètes, tels que Hatuey, Carlos Manuel de
Céspedes, Antonio Maceo, Máximo Gomez, Pedro Figueredo1… En tête, José Martí, le père de la nation et poète
national, référence majeure de tous les cubains. Nous avons visité son mausolée à Santiago de Cuba et avons été sur-
pris par le tour de garde martial, martialité atténuée et relativisée par l’oubli d’un des soldats de porter sa ceinture pro-
tocolaire ! A notre retour de Santiago de Cuba, nous nous sommes écartés de notre itinéraire prévu afin de visiter le
monument d’Ernesto Che Guevara à Santa Clara. Les commémorations des 40 années de son assassinat en Bolivie
venaient de se terminer. Sous le monument, un très sympathique petit musée en son honneur. L’anecdote de la
récente opération de la vue par des médecins cubains de son assassin, un soldat payé et abruti d’alcool par les militai-
res boliviens de l’époque, ne pouvait manquer dans les pages du quotidien Granma !
Pendant notre séjour, le président du Venezuela Hugo Chávez est venu pour consolider le projet unitaire d’intégration
entre les deux pays et conclure des accords économiques. Nous l’avons vu à la télévision converser avec Fidel Castro
et participer à son émission phare « Aló Presidente » avec la population de la ville de Cienfuegos. Le contraste entre la
volonté cubaine de désenclaver le blocus imposé par les Etats-Unis en cherchant des ouvertures et le repli suisse,
confirmé le 21 octobre, était d’autant plus manifeste !
Lors de notre voyage nous avons pu constater la joie de vivre dans un climat tropical; la musique omniprésente et par-
fois tonitruante; le ronflement des équipements de climatisation frigorifiant parfois à outrance les locaux destinés aux
touristes; la beauté des plages de Varadero; la contradiction lourde de conséquence de deux monnaies, divisant touris-
tes et population cubaine; l’amélioration des transports publiques à La Havane grâce à la mise en service de bus chi-
nois; la gentillesse et courtoisie de la population; la végétation luxuriante et flamboyante; le coup de cœur de la petite
ville de Bayamo et sa récente rue de la culture…
Nous avons bénéficié des explications de notre doyenne de 80 ans Marie-Thérèse, amie de longue date du peuple
cubain et nous avons utilisé nos longues soirées pour refaire ou défaire le monde, tout en remplissant les cases man-
quante dans notre compréhension cubaine, au fur et à mesure de notre voyage. En tant qu’observatrices et observa-
teurs privilégiés, nous ne pouvons que rester admiratifs du peuple cubain quant à sa recherche, dans l’adversité et les
difficultés, de sa voie dans la dignité.

Philippe Sauvin

1 Hatuey : indien, premier rebelle aux colonisateurs espagnols, capturé et brûlé vif en 1512 ; Carols Manuel de Céspedes, grand pro-
priétaire terrien, qui en libérant ses esclaves en 1868 déclenche la première guerre d’Indépendance contre l’Espagne; Antonio Maceo
et Máximo Gomez étaient généraux de la deuxième guerre d’Indépendance 1895 à 1898 ; Pedro Figueredo, compositeur de la Baya-
mesa qui devint l’hymne nationale cubaine.

Les bici-taxistes de Matanzas en travail bénévole pour la prévention du VIH/Sida!
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